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PLAUTE,	Mostellaria,	II,	1,	«	Servus	currens	»	
	

Révisions	grammaticales	et	stylistiques	
	

1. On	revoit	les	déclinaisons.	On	rencontre	des	noms	de	la	1ère	(conviva,	
ae),	de	la	2ème	(puteus,	i	;	opsonium,	ii),	de	la	3ème	(pater,	patris	–	
parisyllabique	qui	fait	exceptionnellement	son	génitif	PL	en	–um	;	reditio,	
onis	;	opus,	operis),	et	de	la	4ème	(portus,	us).	
	

2. On	revoit	les	conjugaisons,	notamment	le	subjonctif.	En	effet,	le	
subjonctif	se	rencontre	à	diverses	reprises,	avec	des	valeurs	différentes.	
Dans	une	proposition	indépendante	ou	dans	une	principale,	le	
subjonctif	peut	être	délibératif	(Quid	ego	nunc	faciam	=	Que	vais-je	
faire	maintenant	?)	ou	bien	injonctif	et	exprimer	un	souhait	(Valeat	
pater	!	=	Qu’il	s’en	aille,	le	père	!	ou	Qu’il	se	porte	bien,	le	père	!	–	avec	
un	jeu	de	mots	sur	le	double	sens	du	verbe	valere).	Dans	une	proposition	
subordonnée,	il	peut	exprimer	une	interrogation	indirecte	(me	rogitas	
quid	agas	=	tu	me	demandes	ce	que	tu	fais)	;	il	a	une	valeur	de	potentiel	
quand	il	est	au	présent	après	la	conjonction	SI	(Quid	mihi	sit	boni,	si	
mentiar	?	=	m.	à	m.	Qu’y	aurait-il	de	bon	pour	moi,	si	je	mentais	?)	;	la	
subordonnée	est	finale	quand	elle	contient	UT	+	subjonctif	(ut	bibam	=	
pour	que	je	boive).	

	
3. Dans	ce	dialogue	théâtral,	il	y	a	beaucoup	de	pronoms.	On	revoit	les	

pronoms	personnels	(ego,	tu,	me,	te,	mihi),	les	démonstratifs	(is,	id,	
haec,	ille,	illi),	les	interrogatifs	(quis,	quid,	maintes	fois	répétés	–	ce	qui	
crée	un	effet	comique).	Noter	que	Plaute	emploie	aussi	des	formes	
particulières	:	eccum,	contraction	de	ecce	+	eum,	egomet	et	tutin,	formes	
d’insistance,	ainsi	que	des	interjections	(euge,	mot	grec	;	edepol	=	juron).	

	
4. On	rencontre	également	des	adverbes	de	lieu	:	hinc,	istic,	huc,	hic.	Revoir	

les	questions	de	lieu	(Ubi,	Quo,	Unde,	Qua).	
	

5. À	la	fin	du	texte,	noter	que	tuos	est	mis	pour	tuus	(tuos	pater	venit),	donc	
nominatif	masculin	SG,	et	que	aedis	est	mis	pour	aedes	(aedis	plenas	
convivarum	et	mulierum),	à	l’accusatif	féminin	PL.	


